
Messieurs les directeurs techniques de la 15e promotion 

 

Célébrer une fin de formation est toujours un moment important, un moment à 

la fois agréable, un moment de reconnaissance et de félicitations mais aussi un 

moment d’ouverture vers une nouvelle carrière et de nouvelles responsabilités. 

Il convient donc d’y être attentif et d’y attacher du prix. 

Et puis, je suis également heureux d’être présent aujourd’hui car c’est aussi pour 

moi l’occasion de mettre à l’honneur une filière, des cadres de direction, qui sont 

sans doute moins visibles que d’autres, peut être certains d’entre vous pouvez 

avoir parfois le sentiment d’être un peu oubliés mais des cadres qui sont 

absolument essentiels. Soyez également certains que ce sentiment qui peut être 

le vôtre ne correspond pas la réalité et très régulièrement, j’entends le DAP, ici 

ou en réunion de DI, parler de votre filière et de votre travail. 

Car sans vous, sans votre savoir-faire technique, sans votre capacité à contrôler, 

à suivre, à mettre en œuvre, les établissements pénitentiaires ne pourraient 

fonctionner. En cas de panne électrique, en cas de panne d’eau, en cas de panne 

de télévision, si une grille ne s’ouvre plus, si une cuisine dysfonctionne (et je 

pourrais multiplier à l’envie les exemples) c’est tout le service public 

pénitentiaire qui est en échec et les conséquences sont immédiates et lourdes. 

Vous êtes donc au cœur de la machinerie et du poumon des établissements et à 

ce titre, vous êtes des acteurs majeurs de la Justice. 

Ne l’oublions collectivement pas, ne l’oubliez pas vous même !! 

Je tenais, comme je le fais très souvent, voire quasi systématiquement face à des 

personnels pénitentiaires, à vous remercier des choix de carrière que vous avez 

faits et vous dire que vous pouvez, vous devez être fiers de ceux-ci et fiers de 

servir cette belle administration, elle aussi parfois méconnue malgré sa place 

fondamentale dans l’exécution du contrat social. Sans elle, sans vous en son sein, 

il n’y a pas d’exécution de peine possible, il n’y a pas de justice possible, il n’y a 

plus de paix sociale envisageable. 

La formation de 12 semaines que vous venez de suivre n’avait pas pour but de 

vous apprendre totalement un nouveau métier mais de vous permettre, par des 

formations variées, d’adapter vos connaissances techniques à l’univers de 

l’administration pénitentiaire et surtout de vous accompagner dans vos 

nouvelles responsabilités qui sont désormais importantes. 



Bien entendu, rien n’est jamais parfait, et je sais que quelques petites difficultés 

sont venues émaillées votre temps de formation mais sachez que ces formations 

ont déjà bien évolué ces derniers temps, et nous sommes preneurs de vos 

retours pour continuer nous aussi, à nous améliorer pour les futures promotions 

qui arriveront derrière vous. 

Si la technicité de vos métiers n’était pas au cœur de votre formation, vous l’avez 

déjà par votre formation préalable ou vos postes précédents, en revanche, il 

était indispensable de vous accompagner dans le changement de 

positionnement qui sera le vôtre dès demain. Vous devenez des cadres de 

direction avec les obligations qui vont avec, les contraintes et les enjeux 

managériaux. 

Au delà, vos nouvelles fonctions vous obligent non seulement à répondre à vos 

missions en toutes circonstances mais également à être les représentants des 

valeurs de notre institution. 

Dans une période complexe où les repères républicains sont parfois oubliés ou 

mis de côté, vous devez par vos fonctions, votre positionnement, être en chaque 

instant exemplaire et représenter pour vos collègues, pour nos concitoyens, des 

exemples républicains. 

Je vous souhaite à tous mes vœux de réussite dans vos futures responsabilités 

et j’aurais, nous aurons, plaisir à vous accueillir de nouveau à l’école si l’occasion 

se présente. 

A très bientôt donc et bon vent  

 

 

 


